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- L.rickenii ne figure plus dans le nouveau Michael Hennig (mais y était dans l'ancienne
édition);

- dans la description de L. luscina, Moser renvoit au numéro 599 de Cetto, qui pourtant
concerne L. rickenii.

Précisons encore les quelques données suivantes à propos du groupe L.gilva:
- Trois espèces sont en général considérées: gilva, inversa et flaccida (le plus souvent classées

dans le genre Clitocybe)-,

- Moser signale les trois espèces, mais écrit flaccida en petits caractères et le place dans le genre
Clitocybe;

- deux espèces, gilva et inversa, sont habituellement mentionnées dans la plupart des ouvrages;
L.flaccida n'est souvent considéré que comme forme de vieillesse ou forme des feuillus;

- Hennig signale L.flaccida, L. inversa n'en étant qu'un synonyme.
- Singer mentionne deux flaccida; le premier est un véritable Clitocybe, le second n'est qu'un

synonyme de L.gilva et ne correspond pas aux autres formes deflaccida-,

- les Planches Suisses considèrent L. inversa et L.flaccida comme formes de vieillesse ou for¬

mes influencées par le milieu de L.gilva.
H. Baumgartner, Wettsteinallee 147,4058 Bâle (Traduction: Jean Keller)

Amanita eliae Quél.

J'aimerais brièvement décrire un champignon que je récolte fréquemment mais qui est méconnu
de bien des mycologues.
A. eliae est un champignon grêle, du moins dans nos latitudes. Il est souvent difficile à déterminer

parce qu'il varie considérablement de couleurs. De plus, les caractéristiques typiques ne sont pas
toujours présentes. Seul le stipe profondément enfoui dans le sol constitue un critère constant.
Chapeau: 3-7 cm, d'abord convexe, puis rapidement aplati. Surface recouverte des restes d'un
voile fugace plus ou moins blanchâtres ou, parfois, totalement absents. La couleur est le plus
sôuvent saumon à isabelle, à l'occasion aussi, jaunâtre à blanc. Marge en général striée.

Lames: comme pour la plupart des Amanites, souvent distinctement libres et blanches.
Pied: très long par rapport au diamètre du chapeau et blanc. Les 2A sont enfouis dans le sol. En-
dessus de l'anneau, il est chiné et blanc. L'anneau est fugace et faiblement strié ou non. La base

est faiblement clavée et pourvue des restes fugaces du voile.
Chaire: Elle est blanche, douce et généralement sans odeur (parfois légère odeur de terre). La
valeur gastronomique de cette espèce est inconnue.

Habitat: Je récolte ce champignon le plus souvent en Alsace (Sundgau), en divers endroits, mais
le plus souvent isolé, jamais grégaire. Tous les indices font penser qu'il s'agit d'une espèce ther-

mophile et on la trouve en lisière, dans les clairières, sur les plus exposés au soleil et dans les forêts
de feuillus. Ceci est peut-être dû à son apparition précoce, puisqu'il vient déjà de mai à juin.
Confusions possibles: Il est possible de la confondre avec Amanita citrina et A.gemmata. A.ci-
trina se distingue cependant par son odeur forte de pomme-de-terre et son apparition plutôt
tardive. A.gemmata est plus imposant, non strié dans la jeunesse et avec des restes de voile sur le

chapeau; la volve est plus distinctement marginée et le pied jamais aussi profondément enfoui.
De plus, elle est souvent grégaire et vient en cercles.

Si l'on découvre donc une petite Amanite de couleurs particulières et qui casse facilement même

si on la «dévisse» avec précaution, il peut s'agir d'une A.eliae.
Markus Wilhelm, Lettenweg 126,4123 Allschwil (Übersetzung: Jean Keller)
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